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Mouzaferzingue eft un jeune Prince

de vingt-cinq ans, d'une taille moyenne,
auffi blanc qu'un Européen^ d'une fi-

gure prévenante & d'une pôjitefle in-

finie. Quelques jours après fon arrivée

à Pondichery , le Gouverneur le régala

d'un très-beau feu d'artifice qu'il fît tirer,

& dont le Souba qui n'en avoit jamais

vu de pareil, parut fort fatisfatt. Il

marqua au/Il avoir quelque envie de

voir un combat entre deux corps de
troupes Eiu-opéennes, ôc on lui en donna
le plaiilr. Les troupes commandées
étoient accompagnées de quelques pe-

tites pièces de campagne , de celles qui

tirent plufieurs coups dans la minute.

Après plufieurs évolutions, elles mar-
chèrent à l'attaque de la fortereffe , fé-

lon l'ordre qu'on leur en avoit donné.

En mçme-temps deux vaifTeaux d'Eu-

rope qui étoient en rade , imitèrent en-

tr'eux un combat naval. Les Maures
étoient dans l'admiration; on, entendit

dire à cette occaiion à Mouzaferzingue

lui-même en langue Indoflane, que s'il

avoit à its ordres 1000 Dragqns &an-
çois , il ne balanceroit pas un , inilant à

aller attaqiugr Nazerzingue d^nsjÇol-
conde & Aùreng-Abad, fans; avoir be-
ibin de i^s propres troupes. Un autre
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